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Ainsi donc, dans leurs territoires colonisés de Martinique et de Guadeloupe, des 
gouvernements successifs de l’Etat Français ont autorisé les grands propriétaires 

terriens à commercialiser et à épandre des pesticides, connus pour leur dangerosité, 

interdits sur leur propre territoire, avec des conséquences catastrophiques.  Respec-

tivement 92 et 95 % de la population de nos deux pays sont contaminés; les ouvriers 

et ouvrières agricoles, souvent contraints à épandre ces poisons  à main nues et sans 

protection, ainsi que leurs enfants sont décimés par de lourdes pathologies. Les sols, 

les rivières et les eaux côtières sont durablement pollué.e.s; les petits agriculteurs et 

les  marins pêcheurs, dont l’exercice des professions était déjà extrêmement difficile 

sont pris à la gorge.  Aujourd’hui, les responsables de ce qui est incontestablement 

un crime contre l’humanité, étant juges et parties, annoncent que  des dossiers ont 

disparu, que des plaintes déposées par des associations seront prescrites et qu’ils se-

ront quittes en concédant 92 millions d’euros sur 6 ans à se partager entre  Marti-

nique et  Guadeloupe!  Yo pa wè-y !*    

 

 

 

LES COUPABLES DE CRIMES CONTRE L’HUMANITÉ DOIVENT ÊTRE 

JUGÉS ET PUNIS ! IL FAUT LEUR IMPOSER LA RÉPARATION DES 

PRÉJUDICES ET L’INDEMNISATION DES VICTIMES ! 
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PAWOL FONDOK 

    «L'humanité serait depuis longtemps heureuse si les hommes mettaient tout leur génie 

non à réparer leurs bêtises, mais à ne pas les commettre.»  
George Bernard SHAWGeorge Bernard SHAWGeorge Bernard SHAWGeorge Bernard SHAW    

 

 

Comble du cynisme, les com-
plices se renvoient la balle!  Sur 
place, La caste des grands pro-
priétaires  et importateurs  
monte au créneau “Nous ne 
sommes en rien responsable car 
c’était...légal!” disent-ils.*2. Ils 
ont même l’indécence de de-
mander que l’Etat les indemnise 
… “leurs terres étant polluées”. 
(sic). Aux ouvriers et ouvrières, 
l’Etat conseille de  poursuivre 
les grands propriétaires qui les 
ont contraint à semer les poi-
sons et qui seraient respon-
sables du bas niveau des re-
traites*3. A leur crime, donc, les 
complices ajoutent bassesse et 
mépris!  Il faut quand même leur 
rappeler que lors de la grève de 
janvier-février 1974,  les ouvriers 
et ouvrières exigeaient 
l’interdiction des produits 
toxiques, qu’ils soient payés au 
SMIC et qu’on leur remette des 
fiches de salaire. C’est bien à 
l’appel des grands propriétaires 
que l’Etat Français a dépéché 
ses gardes-mobiles pour assas-
siner et blesser les grévistes à 
Chalvet, comme cela a été le cas 
dans TOUTES les grèves 
d’ouvriers.es agricoles jusqu’en 
1974 ! 

Le Peuple Martiniquais ne se 

laissera pas abuser! 

Depuis deux ans, la mobilisation 
des associations, de la jeunesse, 
des artistes et  des élus  le dé-
montre clairement. Les manifes-
tations de rue se multiplient et  

deviennent de plus en plus puis-
santes dans notre pays, mais 
également en France où nos 
compatriotes montent au cré-
neau. Mais, Il est évident que, 
s’ils ne sont pas acculés, l’Etat 
Français et les grands proprié-
taires-importateurs respon-
sables du crime ne consentiront 
jamais à le réparer.  La mobilisa-
tion doit donc s’intensifier et 
l’action sur le plan judiciaire doit  
se poursuivre sur le terrain in-
ternational. 

A cet égard, il faut saluer la con-
vergence qui se développe  
entre  les victimes de l’utilisation 
des poisons en Martinique et en 
Guadeloupe, celles qui ont subi 
l’épandage du gaz orange au 
Vietnam, les essais nucléaires 
français dans le pacifique, ou 
l’utilisation des pesticides en 
France.   

Au-delà de la seule question des 

pesticides, c’est le système ca-

pitaliste qui génère de tels 

crimes contre l’humanité qui 

doit être mis en cause.  

Ce système qui, au détriment de 
notre autosuffisance alimen-
taire,  nous impose une mono-
culture destinée à satisfaire les 
besoins d’un pays colonialiste, 
une agriculture productiviste 
qui détruit les êtres humains et 
l’environnement, un état qui 
subventionne massivement une 
caste de profiteurs  protégée  
par son armée et qui, dans le 

même temps, démantibule les 
services publics de santé et 
d’éducation.  

Ce système dans lequel, les pays 
impérialistes occidentaux  se 
débarrassent de leurs aliments 
avariés, de leurs véhicules pol-
luants et de leurs déchets 
toxiques dans les pays du tiers-
monde, dans lequel ces crimi-
nels testent leurs médicaments 
et leurs vaccins sur les peuples 
africains avant de les mettre en 
circulation chez eux. Ce système 
ou,  racisme assumé et à grand 
renfort de publicité, leurs labo-
ratoires vendent  aux popula-
tions “noires” des crèmes blan-
chissantes que l’on sait  assuré-
ment cancérogènes. 

Mais comme le dit l’adage : 

“Cent ans pour le voleur, un 

jour pour le maître!”  Le temps 

viendra où tous ces crimes 

contre l’humanité seront jugés. 

Leurs coupables, déjà identifiés, 

seront punis!  Battons-nous 

pour rendre ce jour-là plus 

proche! 

____________ 

* 1  Ca ne se passera pas comme ils le 
croient !                                       
* 2 Après la période des dérogations, le 
crime s’est poursuivi clandestinement.  
* 3  Les maîtres d’habitation sous-
payaient les travailleurs, souvent, ne 
leur remettaient pas de fiches de salaire 
et n’assumaient pas leurs obligations en 
matière de charges sociales. 
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DOUBOUT POU RÉPARASYONDOUBOUT POU RÉPARASYONDOUBOUT POU RÉPARASYONDOUBOUT POU RÉPARASYON    !!!! 

«Doubout Pou Réparasyon» : c’était le thème autour duquel la population Martiniquaise 

avait été invitée à manifester son soutien aux 11 points de revendications du Collectif des 

ovriers.es  agricoles empoisonnés.es par les pesticides. Jik An Bout vous rend compte de cette 

journée du samedi 27 mars qui s’est déroulée à Fort-de-France puis au Lamentin. 

Malgré la démobilisation due aux 

annonces de  rebond des cas de 

Covid 19 et les mesures annoncées 

par le Préfet qui ont dissuadé  de 

nombreux ouvriers (ères) déjà fra-

giles, environ 500 personnes étaient 

au rendez-vous de la Place Abbé 

GRÉGOIRE d’où devait partir la 

manifestation. Pendant que 

s’organisait  le défilé, le mouve-

ment Rastafari a tenu à exprimer 

son soutien en offrant une cérémo-

nie Nayabinghi.  Le cortège s’est mis 

en route vers 10 heures pour tra-

verser des rues passantes de la ville, 

où il a reçu un très bon accueil. Il 

faut dire qu’il avait de quoi interpel-

ler le public. A sa tête des ouvriers 

en chaises roulantes ou dans des 

ambulances, suivi des familles des 

victimes de l’empoisonnement, 

suivis de tous ceux et toutes celles 

qui étaient venus soutenir leur 

combat. Pas de slogans criés mais le 

son lancinant des conques de lambi 

du groupe WATABWI.  

De retour sur la Place Abbé Gré-

goire, la chargée de communication 

du Collectif, Cannelle Fourdrinier, a 

présenté la démarche de l’organi-

sation et les 11 points de revendica-

tion des victimes. Le Maire de Fort-

de-France, Didier LAGUERRE a en-

suite expliqué les raisons du soutien 

de la municipalité à la cause de la 

réparation du crime d’empoisonne-

ment aux pesticides qui concerne 

l’ensemble du Peuple Martiniquais. 

*Deuxième temps fort de la jour-

née : l’hommage aux travailleurs 

abattus par l’armée française le 24 

Mars 1961 

A l’emplacement même où ont été 

abattus par des balles tirées dans le 

dos, Suzanne MARIE-CALIXTE, 24 

ans, couturière qui sortait d’un 

office religieux, Alexandre 

LAURENCINE, 21 ans, et Edouard 

INITIATIVES ALTERNATIVES 
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VALIDE 26 ans ouvriers agricoles, 

une forte délégation est venue 

raviver leur souvenir. Sont interve-

nus deux témoins : Le Maire David 

ZOBDA, personnellement concerné 

puisque, ce jour-la, il avait été tou-

ché par une balle dans son berceau, 

à trois ans (!) et Yvon SERENUS, 

président du Collectif qui, âgé de 10 

ans à l’époque avait reçu la visite, 

chez ses parents, des deux jeunes 

ouvriers quelques heures avant 

qu’ils ne soient abattus. L’émotion 

était palpable quand trois voix ont 

déclamé le discours ontologique du 

maire de l’époque, Georges 

GRATIAN : “Discours sur trois 

tombes” (Nous vous invitons vive-

ment à le découvrir sur le net). 

*Troisième partie de la journée :  le 

rassemblement à Bochet 

 Le cadre rural de Bochet, un quar-

tier où les ouvriers et ouvrières 

agricoles sont à la pointe du com-

bat, était tout indiqué pour les acti-

vités clôturant la journée « Doubout 

Pou Réparasyon ». L’implication 

des habitants  a été admirable : Les 

adultes responsables de l’aménage-

ment et de la restauration, les 

jeunes de la gestion du parking et 

de la buvette. Bel exemple de la 

force de l’unité au sein du peuple !  

Le programme a dû être bouleversé 

à cause des nouvelles mesures sani-

taires.  Ainsi, la projection du film 

de Camille Mauduech sur la grève 

de 1974 et la table ronde réunissant 

les responsables d’associations, des 

élus et des membres du Collectif, 

ont dû se réaliser parallèlement. 

Toute la journée, le public a pu 

s’enrichir d’une exposition réalisée 

par des membres du Collectif,  avec 

une forte participation des jeunes 

militantes. 

La soirée s’est achevée avec les  

prestations appréciées de  

KANIGWE, Gilbert SORANON, Kolo 

BARST, Dédé SAINT-PRIX et Ralph 

THAMAR. 

Dans leurs interventions, les re-

sponsables du Collectif ont tenu à 

remercier : 

-  Les Ouvriers et Ouvrières qui ont 

participé à la manifestation, cer-

tains,  malgré l’état dégradé de leur 

santé et qui ont préféré faire le par-

cours à pieds, malgré la douleur, 

plutôt que d’être en chaises rou-

lantes, 

-  Les ambulanciers qui ont permis la 

participation d’ouvriers (ères) phy-

siquement fragile, 

- Les groupes WATABWI et 

KANIGWE, les musiciens Ralph 

THAMAR,  Dominique BEROSE, 

Philippe BURDY, Dominique 

BOUGRINVILLE, Tony POLOMAK,  

Dédé SAINT-PRIX,  Kolo BARST, Gil-

bert SORANON qui ont apporté un 

soutien culturel  conséquent à la 

cause des ouvriers (ères) agricoles, 

- Les maires qui ont appuyé leur 

mobilisation : Aurelia NELLA de Du-

cos, Marcellin NADEAU du Prêcheur, 

Jean-Louis MARIE-LOUISE de Grand 

Rivière, Marie-thérèse CASIMIRIUS 

de Basse-Pointe,  Samuel TAVERNIER 

du François, Jenny DULIS du Morne-

Rouge, Christian RAPHA de Saint-

Pierre et tout particulièrement   

Didier LAGUERRE de Fort-de-France 

et David ZOBDA du Lamentin qui ont 

mis une logistique importante au 

service des ouvriers, 

- Les ouvriers des services tech-

niques dont l’implication a été to-

tale, 

- La CTM qui a fournit des masques 

de protection, 

- Les habitants du quartier Bochet et 

en particulier les jeunes qui se sont 

engagés, ceux et celles qui ont as-

suré la restauration, 

- Le traiteur “A la Maison” du réseau 

VIV, 

- Les associations et partis politiques 

qui ont appelé à soutenir la manifes-

tation ou qui y ont participé. 
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    Manoeuvres conjointes entre les armées US et Sud Coréenne 

SUGGESTION DE LECTURE 

• https://www.investigaction.net/fr / Thomas Piketty et Karl Marx : deux visions totalement différentes du Capital 
par ERIC TOUSSAINT  
•  https://www.mondialisation.ca / L’europe appelee aux armes contre la russie et la chine par manlio dinucci   

 

 

 

 QUAND LES IMPÉRIALISTES ETATSQUAND LES IMPÉRIALISTES ETATSQUAND LES IMPÉRIALISTES ETATSQUAND LES IMPÉRIALISTES ETATS----UNIENS UNIENS UNIENS UNIENS 
IMPOSENT LEUR LOIIMPOSENT LEUR LOIIMPOSENT LEUR LOIIMPOSENT LEUR LOI    

 
Le projet de Donald TRUMP qui visait à imposer au Mexique le 

paiement de la construction de son mur xénophobe, a échoué. 

Par contre, les USA sont parvenu à imposer au gouvernement 

de la Corée du Sud de financer davantage la présence des 

troupes nord-américaines dans le pays.  

  
      
“Le gouvernement sud-coréen a annoncé aujourd’hui qu’il 
paierait cette année 119 millions de dollars de plus qu’en 
2019 pour la présence des troupes nord-américaines dans 
le pays, a rapporté l’agence de presse Yonhap. En vertu de 
l’accord, qui doit durer jusqu’en 2025, Séoul versera cette 
année un milliard trente millions de dollars étasuniens, soit 
une augmentation de 13,9 % par rapport à ce qui avait été 
payé il y a deux ans pour maintenir 28.500 soldats nord-
américains dans la péninsule coréenne. 

Après plus d’un an et demi de négociations, Séoul et 
Washington sont parvenus à un accord, craignant qu’une 
impasse prolongée ne compromette leur relation straté-
gique « face à des défis communs ». La signature officielle 
du nouveau traité devrait avoir lieu la semaine prochaine, 
lors d’une visite à Séoul du secrétaire d’État nord-
américains, Antony Blinken, et de celui de la Défense, 
Lloyd Austin.”  

(Source : Prensa-latina)

 PLUS DE MORTS QUE PAR COVIDPLUS DE MORTS QUE PAR COVIDPLUS DE MORTS QUE PAR COVIDPLUS DE MORTS QUE PAR COVID    ET POURTANT ...ET POURTANT ...ET POURTANT ...ET POURTANT ... 
 

Des chercheurs de l’université Harvard (Etats-Unis), des uni-

versités de Birmingham, Leicester et Londres (UK) ont cher-

ché à mesurer la mortalité due aux particules fines* Leur 

conclusion est sans appel:   Le nombre de décès imputables 

à la pollution de l’air est très largement sous-estimé. (Cf. 

revue scientifique “Environmental Research”).   A ce sujet, 

nous relayons une information publiée sur le site 

“lemonde.fr”. Notons déjà que, là où les gouvernements 

pourraient agir facilement pour arrêter le massacre, ils font 

du dilatoire et instrumentalisent la pandémie de Covid 19 

pour asservir les populations. 

“En France, selon leurs calculs, près de 100 000 décès 
prématurés (97 242) seraient attribués chaque année à la 
pollution de l’air extérieur liée aux énergies fossiles. 
(Sous-évalué par chiffres officiels) Soit 17,3 % de 
l’ensemble des décès. Un bilan en hausse de près de 45 % 
par rapport à la dernière estimation : une étude publiée 
en mars 2019 dans l’European Heart Journal, la revue 
médicale de la Société européenne de cardiologie, évalu-
ait à 67 000 le nombre de décès liés à la pollution de l’air, 
toutes sources confondues.  

A l’échelle de la planète, l’Organisation mondiale de la 
santé (OMS) se réfère toujours à 4,2 millions de décès 
imputables à la pollution de l’air extérieur, sur la base de 
l’année 2016. Les chercheurs de Harvard arrivent eux à 
un total de 8,7 millions de morts prématurées sur la base 
de l’année 2018. Soit un décès sur cinq dans le monde.” 
 
* Particule fine = PM2,5, de diamètre inférieur à 2,5 micromètres) issues de la 
combustion des  énergies fossiles (charbon, pétrole et diesel principalement). 

FOK SAV SA 
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Julia Wright, est la fille du célèbre écrivain Richard Wright, on Mumia Abu-Jamal. Elle est une des 
grandes figures militante qui mènent les campagnes de solidarité avec Mumia Abou Jamal, prisonnier 
politique aux USA. Elle a publié un communiqué interpelant l’opinion sur l’état critique de la santé de 
ce dernier. Nous publions le document dans son intégralité. 
 

“Les nouvelles concernant la santé 
de Mumia Abu-Jama sont gravis-
simes.  Le 26 Fevrier 2021, le jour où 
la Commission des Droits Humains 
des Nations Unies publiait les résul-
tats de son enquête sur les agisse-
ments racistes et brutaux de la police 
de Philadelphie et concluait que 
celle-ci s'etait rendue coupable 
d'abus flagrants de droits de l'homme 
à l'egard des manifestants post- 
George Floyd dans la ville, ce même 
jour nous apprenions que Mumia 
manifestait tous les symtomes du 
COVID-19. Depuis, grâce aux pres-
sions externes, le diagnostic du 
COVID-19 a été confirmé. Il entre 
dans cette maladie avec une cirrhose 
du foie dont il souffre depuis qu'il a 
dû intenter un procès à deux reprises 
contre sa prison pour obtenir le mé-
dicament anti viral à même de lui 
sauver la vie. Le temps qu'il lui a 
fallu pour gagner le deuxieme procès 
- qui ne fut possible que grace aux 
donations militantes - il attrapa  cette 
cirrhose souvent considerée comme 
le stade  avant coureur d'un cancer 
du foie. De plus, Mumia a été diag-
nostiqué la semaine derniere d'une 
défaillance cardiaque par  oedème  - 
diagnostic que son conseil médical 
indépendant nous demande de 
prendre très au sérieux. Enfin Mumia 
souffre depuis des mois de dé-
mangeaisons intenses et d'ulcéra-
tions/ plaies béantes aux membres 
inférieurs mais la prison ne voulant 
une fois de plus rien entendre, il se 
soignait avec de la vaseline achetée à 
ses frais au magasin carcéral. 
La toile de fond de la condamnation 
par les Nations Unies de la Police de 

Philadelphie met en lumiere à point 
nommé plusieurs faits saillants du 
cas de ce journaliste primé, auteur 
de 13 livres, vétéran des Black Pan-
thers, sympathisant des MOVE 9, et 
dont le parcours est etudié dans 
toutes les universites progressistes 
aux USA comme un cas d' école : 
1) Dès l'âge de 14 ans, Mumia s'est 
lancé dans le journalisme en dénon-
cant à Philadelphie la même brutal-
ité policière que dénonce aujourd'hui 
les Nations Unies. 

2) C'est à cause de ses dénonciations 
que la police de Philadelphie et l'Or-
dre Fraternel de la Police l'ont placé 
dans leur ligne de mirre 
3) Le 9 Décembre 1981, il est victime 
d'un coup monté où il reçoit une 
balle au poumon et est  tellement 
brutalisé par la police  qu'il le vit 
comme un attentat : en sortant de 
l'anesthésie le policier de garde avait 
sa botte sur le tube pour l'évacuation 
de son urine. 
4) Le Procureur de Philadelphie, 
Larry Krasner, a, malgré tous les 
témoignages sur ce violent assaut 
policier, préfèré écrire dans son 
récent mémoire juridique rejetant 
une fois de plus un droit d'appel : " Il 
a refusé d'obtempérer en tous points, 

il a refusé de se 
mettre debout et 
de marcher 
jusqu'au panier à 
salade." 
C'est ce meme 
procureur qui  
disait : " Le cas de Mumia Abu-
Jamal est un microcosme de toutes 
les défaillances du systeme de justice 
pénale dans notre pays et je ferai en 
sorte de redresser tout ca".  Oui, 
mais cette declaration fut faite avant 
qu'il se remette en campagne pour sa 
ré-élection. 
Les manifestations nationales et 
internationales s'intensifient de 
Frankfort à Paris en passant par 
l'Universite de Santa Cruz où Mumia 
prépare virtuellement son doctorat 
en Histoire de la Conscience. Ce 
matin, le syndicat des travailleurs 
portuaires de la Cote Ouest a adres-
sé une lettre au Gouverneur Tom 
Wolf de Pennsylvanie pour lui de-
mander la liberation immédiate de 
Mumia Abu-Jamal et de tous les 
prisonniers âgés de plus de 50 ans. 
Or c'est ce meme syndicat qui para-
lysa en 1992 tous les ports de la Cote 
Ouest, du Canada au Mexique, pour 
empêcher son éxécution. 
A ce jour, Le syndicat le plus im-
portant en Afrique du Sud, le Syn-
dicat des Travailleurs Métal-
lurgiques (UMSA) vient d'appeler 
tous les syndicats du monde à rejoin-
dre la campagne pour libérer 
Mumia.  
Solidarités, 

Julia Wright -10 Mars 2021 
Source: mir-

france.reparations@gmail.com 
 

PAROLE A JULIA WRIGHTJULIA WRIGHTJULIA WRIGHTJULIA WRIGHT 
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SOLIDARITE TOTALE AVEC LE PEUPLE HAÏTIENSOLIDARITE TOTALE AVEC LE PEUPLE HAÏTIENSOLIDARITE TOTALE AVEC LE PEUPLE HAÏTIENSOLIDARITE TOTALE AVEC LE PEUPLE HAÏTIEN    !!!! 

Le jeudi 18 mars, une visio-conférence s’est tenue pour exprimer le soutien international à la lutte du 

peuple Haïtien*1. Nous vous proposons le texte de la contribution présentée par Robert SAE, le respon-

sable des affaires extérieures du CNCP, à cette occasion. 

Nous sommes honorés de pouvoir 
manifester notre solidarité avec le 
peuple Haïtien à travers cette vi-
sio-conférence, car nous sommes 
intimement convaincus que tous 
les peuples du monde ont une 
dette envers Haïti, non seulement 
parce que c’est le premier pays à 
avoir donné naissance à une Ré-
publique noire, mais surtout parce 
que la Révolution Haïtienne de 
1804 a été la première porteuse 
d’un humanisme conséquent et 
réellement universaliste. 

Nous pensons ici à accueil réservé 
aux persécutés du monde, au sou-
tien aux Révolutions dans la ré-
gion, à ce bateau de soldats dépé-
ché vers Martinique pour libérer 
nos ancêtres esclavagisés (qui 

malheureusement a été coulé par 
les espagnols), etc. 

C’est d’ailleurs la nature de la 
Révolution Haïtienne  qui ex-
plique l’acharnement dont les 
impérialistes occidentaux font 
preuve dans leur volonté de dé-
truire ce pays. Les suprématistes 
blancs n’on jamais digéré la dé-
faite que leur ont infligée les es-
clavagisés noirs. Mais d’autre 
part, il y a volonté de tuer, ce qui 
a été un modèle et qui pourrait le 
redevenir en se débarassant des 
ingérences impérialistes morti-
fères. C’est un symbole qu’ils 
veulent tuer !*2 

Notre devoir de solidarité interna-
tionaliste nous commande de dé-
construire la vision diabolisée 

qu’ils propagent d’Haïti et de son 
Peuple. 

C’est bien Hollywood qui a or-
chestré la diabolisation du  vau-
dou.  

Ce sont tous leurs médias  qui se 
sont ligués pour rendre syno-
nymes Haïti et  Tontons ma-
coutes. Faisant semblant de ne pas 
savoir que les tontons macoutes 
n’ont pu sévir que grace au sou-
tien accordé par les impérialistes à 
la dictature duvaliériste. 

La Haïti qu’ils présentent se ré-
sume à la corruption et à la vio-
lence des gangs. Comme s’ils 
ignoraient que ces fléaux sont une 
une conséquence directe de la 
collusion entre les impérialistes 
occidentaux et les classes domi-
nantes haïtiennes et de la pauvreté 
qu’ils entretiennent  ensemble.  

Quand leurs médias parlent des 
manifestations populaires en Haïti 
leurs commentaires partisans, 
accompagnés d’images de chaos, 
font l’impasse sur l’immense tra-
vail mené par les organisations 
populaire de masses  (SOFA, 
Papda, etc.) 

Ce dont ils ne parleront pas, non 
plus, c’est de l’ardeur au travail 
qui caractérise les travailleurs 
Haïtiens sur-exploités par leurs 
entreprises à l’intérieur comme à 
l’extérieur du pays.  

BILLET BILLET BILLET BILLET DU DU DU DU CNCPCNCPCNCPCNCP    
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 (On est en droit de se demander ce 
que serait le tourisme  à Miami 
sans les travailleurs haïtiens.) 

Chez nous et dans les autres colo-
nies françaises, Haïti est  brandie 
comme repoussoir majeur : mi-
sère, pauvreté, violence en Haïti 
seraient dues exclusivement à son 
“indépendance” ! Vous pouvez 
mesurer le cynisme de cette pro-
pagande ! 

Eh Bien! Nous devons nous mobi-
liser pour faire connaitre au 
monde entier l’autre réalité qui est 
celle d’un peuple qui incarne le 
courage et la résilience. Comme 
l’avait dit Hugo Chavez un pays 
dans lequel des anges noirs vivent 
au milieu d’un enfer! 

Car, pour s’émanciper eux-
mêmes, tous les peuples doivent 
s’inspirer des capacités du peuple 
Haïtien à résister sur le plan cultu-
rel : voyez comme  sont floris-
sants sa littérature, sa peinture, sa 

musique. (Les Haïtiens ne 
s’imaginent certainement pas 
combien de couples se sont créés 
en Martinique après avoir dansé 
sur leur compas ! ) 

Nous avons également à tirer des 
leçons du génie dont le peuple 
Haïtien fait preuve pour porter  
réponse en ce qui concerne les 
possibilités de vivre dans des 
conditions extrêmes ou après des 
catastrophes (en particulier quant 
aux techniques en agriculture 
durable.)  

Dans le contexte actuel, les frères 
et soeurs haïtiens sont un vecteur 
de l’unité caribéenne au vu de leur 
circulation dans la région, de leur 
multilinguisme et de leur apport 
dans le commerce au sein des 
couches populaires. Ce sont eux 
qui ont habillé les populations 
rurales de Martinique jusqu’en 
1974 ! 

Enfin, le Peuple Haïtien doit être 
pour nous une source 
d’inspiration par sa capacité à 
garder  sa dignité malgré toutes 
les épreuves et toutes les discri-
minations qu’il peut subir. Son 
ancrage dans sa culture et dans la 
connaissance de son  histoire doit 
nous servir d’exemple. 

 En conclusion, notre solidarité 
doit se manifester par une action 
continue au sein de nos peuples  
pour lutter contre l’ignorance et 
les aliénations,  pour combattre 
les divisions semées par nos en-
nemis communs, pour promouvoir 
l’information alternative et pour 
construire la convergence de nos 
luttes. 
------------------ 
*1   A noter que cette visioconférence a subi 
une cyber-attaque de grande ampleur. Ceci 
confirme la peur chez les ennemis que 
l’information circule et que la solidarité 
internationaliste se renforce.  
*2   Cette même volonté de détruire les mo-
dèles alternatifs se manifeste également 
contre la Révolution Cubaine. 
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A découvrir  

  Sur  www.jikanbouttv.com 

& sur la page facebook Jik An Boutfacebook Jik An Boutfacebook Jik An Boutfacebook Jik An Bout : 

* * * * Militan !  Le clip de Dédé SAINTMilitan !  Le clip de Dédé SAINTMilitan !  Le clip de Dédé SAINTMilitan !  Le clip de Dédé SAINT----PRIXPRIXPRIXPRIX 

* * * * Actualité Actualité Actualité Actualité internationale et  déconstruction internationale et  déconstruction internationale et  déconstruction internationale et  déconstruction 

de la propagande impérialiste  avec Robert SAEde la propagande impérialiste  avec Robert SAEde la propagande impérialiste  avec Robert SAEde la propagande impérialiste  avec Robert SAE    
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AGENDAAGENDAAGENDAAGENDA    

SAMEDI 17 AVRIL 2021 
de 15 h 00 à 18 h00 

Salle Yvon ROISIER (Ducos) 
 

SÉMINAIRE   
Thème :  

“STRATÉGIE ET TACTIQUES  

DANS LES LUTTES DE  

LIBÉRATION NATIONALE”. 

Contact pour inscription :  

0696.50.94.99 


